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D & « Air sérieux », dans [Recueil de chansons, trios et duos], ms [début XVIII e s.], 380 x 260 mm, f. 98v, 
F‑Pn/ Vm7 4822

E & [sans titre], dans Marc-Antoine Charpentier, Meslanges autographes, volume 16, p. 61‑62, F‑Pn/ Rés Vm1 259
Comparaison musicale

D	 Air à une partie vocale (sol2) et bc ; même mise en musique.
E	 Air à une partie vocale (sol2) et bc ; même dessus ; même basse, avec de nombreuses variantes rythmiques et mélodiques.

Variantes textuelles
11 : « Ne perdez pas » E
13 : « s’efface » D
15 : « en sa place » D

Contexte littéraire
B C	 Cet air figure au début du second intermède de la pièce. Le livret précise : « le frère du Malade Imaginaire, luy amene pour le divertir 

plusieurs Egyptiens & Egyptiennes vestus en Mores, qui font des Dances entre‑meslées de Chansons ». L’air est chanté par une 
« premiere femme more ».

Note
La source LADDA constitue la première source imprimée de cet air.

Éditions modernes
Molière, Œuvres complètes, éd. par Georges Couton, Paris, Gallimard, 1971, coll. « Bibliothèque de la Pléiade », II, p. 1148.
Hugh Wiley Hitchcock [éd.], Le Malade imaginaire : comédie de Molière, musique de Marc‑Antoine Charpentier, Paris‑Genève, 
Minkoff, 1990, p. 131‑134.
Marc‑Antoine Charpentier, Meslanges autographes, vol. 16. Fac‑similé du manuscrit Paris, Bibliothèque nationale, Rés Vm1 259, 
Paris, Minkoff, 1999, coll. « Musica Gallica », f. 61‑62.
Catherine Cessac [éd.], Airs sérieux et à boire, Bulletin de la Société Marc‑Antoine Charpentier, 20, 2004, p. 42‑43.

Références bibliographiques
Mazouer, 1993, p. 110 ; Goulet, 2002, p. 19‑22 ; Goulet, 2004, p. 125‑132.

Autres catalogues
H. 495 c ; Cessac n° 553 ; aucun de ces deux ouvrages ne signale notre source A.

Discographie
Le Malade imaginaire, par Les Musiciens du Louvre, Marc Minkowski [dir.], Erato, 1989, plage 6.
Le Malade imaginaire. Comédie mêlée de musique et de danses, par Les Arts Florissants, William Christie [dir.], Harmonia Mundi, 
1990, plage 14.
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LADDA 1674‑05	 Bergers que votre sort

Bergers que vostre sort est doux !
Les plaisirs de l’amour ne sont faits que pour vous,
On vous voit égarer dans les bois solitaires
Avec vos aymables Bergeres ;
Sans trouble ny soin,
Vous goûtez dans ces bois mille douceurs parfaites,
Et de tout ce que vous faites
L’Amour seul est témoin.

 

Poète
Anonyme 

Compositeur 
Anonyme 

Effectif général
ut1/bc

Notes sur l’effectif
la basse, non chiffrée, porte la mention « basse‑continue »

Notes sur la musique
sol mineur, O
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Source

A & [sans titre], dans Livre d’airs de différents auteurs, XVII, Paris, Robert Ballard, 1674, f. 6v‑7, F‑Pn/ Rés Vm7 283 [9]
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LADDA 1674‑06	 Écho de ces forêts obscures

Echo de ces forests obscures,
Je me plains à vous nuit & jour,
Et je vous entretiens des tristes advantures 
d’un malheureux amour :
Helas ! Iris me fuit sans cesse,
Echo, que mon sort seroit doux,
Si dans la douleur qui me presse,
Je pouvois luy parler aussi souvent qu’à vous.

 

Poète
Anonyme 

Compositeur 
Jean Sicard [attr.]

Attribution 
source B : Sicard

Effectif général
ut1/bc

Notes sur l’effectif
la basse, non chiffrée, porte la mention « basse‑continue »

Notes sur la musique
ut mineur, A 

Sources

A & [sans titre], dans Livre d’airs de différents auteurs, XVII, Paris, Robert Ballard, 1674, f. 7v‑8, F‑Pn/ Rés Vm7 283 [9]

B & [sans titre], dans Jean Sicard, Huitiéme livre d’airs sérieux et à boire, Paris, Christophe Ballard, 1674, f. 10v‑11, 
F‑Pn/ Rés Vm7 291 [8]

C & [sans titre], dans [Airs français et italiens de différents auteurs (1, 2 et 3 voix et bc)], ms [1695‑1700], 370 x 245 mm, 
p. 131‑132, F‑Pn/ Rés Vma ms 958

Comparaison musicale
B	 Air à 2 parties également ; même dessus (en clef de sol), introduit par une longue « symphonie » instrumentale ; bc différente.
C	 Air à une partie vocale (ut1) et bc ; même mise en musique.
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LADDA 1674‑07	L orsque Tircis sut m’engager

Lorsque Tircis sceut m’engager
Je n’eusse jamais crû que l’ingrat deût changer,
Il m’aymoit tendrement, & j’en estois charmée :
Mais, helas ! j’ay connû depuis ce triste jour,
Que l’on est en danger De n’estre plus aymée
Quand on a fait voir trop d’amour.

 

Poète
Anonyme 

Compositeur 
Sébastien Le Camus [attr.]

Attribution 
sources B et C : Le Camus

Effectif général
sol2/bc

Notes sur l’effectif
la basse, chiffrée, porte la mention « basse‑continue »

Notes sur la musique
Fa Majeur, A et O

55

55

1674-06	 AIRS



Édition moderne des « Livres d'airs de différents auteurs » (LADDA)

Extrait de : Anne-Madeleine Goulet, Paroles de musique (1658-1694). 
Catalogue des « Livres d'airs de différents auteurs » publiés chez Ballard (Wavre, Mardaga, 2007)

Avec l'aimable autorisation des éditions Mardaga


